
LE SAMEDI

javelles Ott ('i ta illan it la vigile, lui qun'on rencon-
trait Chaque Soit-, qîund il renîtracit. ;it logis, la
tê-te haumte, avvi. 11iî rir. ouivert sur* des denits

liait léliîsouis Il- pouids d'unî Cliagr-ilî tropi lourd
pourti lui.

Touut le mîondel, dlîîî luit tu .sal)oC>ti, poiu à
peu oiu li ro idv mlle elt mêmeo il y 1.'1I (iI,
(lui de~iiînî zi', tanît il est vrai qlue la

JRmiesEatt ire la ýyoîlvm:tlîie.
l'hl bien, il lt cédla 1)I selîîet pur se

Ciîsolci. de let froideur Ile illu.'î.vî lit ls a:ît
q1u'onî lui témignait, oit le vit aller plus souvet
au iiiI lt

_- alrciriv-era mialheiur !se dit-on (lès lorseîîtie

ieluii quni, le pi-emîier, émiit cette' Opinîion fut,
Iliilas ! in 1uîolîtc dle maîLlheur.

Lorsque, t(rois miois après, la 8aiiî-I~iib
arriva, le pérIt C~ésacire rev,êtit sa li ele ve5te <le-
droguet, iluit sm-s galoc-heis nienves et sortit li,-i
l'armioi re le cli a i monté qun'il coniserva it depuis
011 ze ;lits et q u'il i (1 portai t q~u'aux XJounrs repî. l;
senitanmt pourt luii les dleux plus grnd(es fêtes dîl

in-e cu lu i dle I >aq les et ceuei dle Sai nt.

ie lie sais Pourquoi ce sainît représell it, danis 1
laC)iii c milne voisinle, lit ji.itr()ll des sablotiers, et l
lu boullilîuîliiv Ursaiie lîresidîit , ce Jour'-là, unî
laineilux repas àiltleg le MIajol les. Il1 pacrtit
(lès l'aube, joyeux et guIi I ret, Conint si ses
soixanite et olIzI :Iî 1i 0 lemsmliCIkt pas sur ses
vieil lis jaiiill is.

Ilires lacoll j.îga J(squ'al la .rI d'Cîî
-tu bout lit cliiiîîi (lui lonîge le bîois de chlîèîîî,
pîuis elle s'ün reto ru a et alla passe r la jounéie
chez ille litsaiih eit('le deivait ravauder les
liardes.

Le sadîotier r'en trerai t verms lis ;ix h~leu rus (Ill
tili tt, avec la d il igenc i qu1<1i traverse Val oilies<,
et
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i\ A CLEREE I)AXS LE CAMP FNNEIl

i. up,( isah<', Sia -~ tiu ais été invitée 'à
noîtrie touîr deu voit mirc ? IDélicieuîx ilililîse Les pluîs

Lu/a*ife ii velt.-tu ?-l lieu regrette rieni j'ai ps'
iljxlici c-I S Slîl>Lll-e aVec MI. lioi.

la Jeunie fille attendcit patiemmîienît. Quelques que tout atu inondeli, ces cabarets (lui tentaienit le
ili ntus seu lueent a van it soi ariVét', elleý pliat v i4.u x. UJn coup id<e ribote li e tue pas, il le disait
ilî Ou1vrage, souhiita lu b)oI>î îOî à lat paysannel m i uic îýlIe, miiais à la fi n cependlan t. Et S'il allait
s'en fut à la rniconitre du bonhmmîîe Y- miais la s'attardler? Cotinent ferait-il ensuite pour reve-

ur-ce voiture lie p'mrêaIoint sur la p lace, elle îîiî chez lui?
nîtitîua droit sout c-hemîiin, sanis mîême i-alentir El le leut un instant la, pensée d'aller au-devant
nl allure, et Thérè-se la regada disparaît-e là- de lui, pîuis elle se ravisa. Il pouvait avoir pris

ts, danis (litiilot (le l)oussiéri! quie le soleil pa<r la sapinière qui raccourcit le checumin, et elle
-gelitait, suivie par (les gaiiliîîs et par- des eluieîîs. ne le rwncoitm-erait pas. Elle rentra dtone Chez
C2ésair-e l'avait sanîs cloute îîîalîquée nt revicît- elle, s'assit sur le seuil de la porte et attendit.
ait -à pied. Ça la contraria ;bieni qu'il fût enî Sept heures, hmuit heures sonnèrent à l'église,
ire solide, elle nî'aimîait, pas lui v'oit- eîîtreprendro traversant l'ai- cde leurs vibrations sonores, et le

Si loîigues courses et puis... faut il lv dire? il sabotier n'était pas r-entr-é. Cependant Théèrèse
isait très chaud, et sur- lat route del, ïMmjolIes àt nl désespérait pas encore ; les joui-s sont lonîgs en
adou îles mdenux cal <arets b alamnçaient tu venît juin, et sanis clou te le b onmhomm ne avait-il préféré
urs totIiIeý <le ge-névrier-. attendre la fraîchie.
'-)epulis q~uelque' temîps elle les r-edouitait plus Sa chaise appuyée contre le mur où gruei-

paienît des tiges de gly-
UN El'I)l>O1'lION LLÊ1[AN~ECille, la jeune fille pa-
UN, ROOSMO A LÉHA TEtienta encore et, lesLE

yeux fixés au hasard sur
les sureaux à vercduie
pâle qui croiss,,aient (;oi-
tre la mîaisonnîette en.
face, ses idées rassuré-
iî: ées prirent unî autre ~t~
cour-s et s'arrêtèrent 1

i ý,4près <le Jacques, le flan-
f r cé <le soni cSeur et dle ses

~îOlt IO! iliion Dieu 1 Que
j I se passe-t-il clans Ile vil-

lage 1? (.uelles sonît ces ~
ali-es iet veniues ? P>our-

- quoi Ces irls ellatrès sur
les visa"es ordlinair--

~ ~ ~ men-t si placide.s des
I paLysanls ? 'I'lirse ci

~ F i f~Il: ~ ~îest subitemenît boule- .4

~ ~à coups précipités,

îtii~A I ~commîe à l'approchîe
t - -Des groupes se for-

- lment, <les laboureurs
- attai-dés (lui rentrent

~ ' ,- îî~,l-,jdîisen,îît quo je. i'en ai ma, t., i tri-, « Ltu log'is s'arrêtent et Pi '<ujr-.
moi (e ie N purie-vti vs lI4t-iliet-trnt sr l-im qesionet urce eib

liceIZ\<u isLLi~mtiiti oî im i Ii jetoiin (le- uc t o,li

-Qu'y a-t-il?
-A quel enîdroit!

-stc.possible!
nlé-èui'entend que ces fragiîments de phîrases;

elle lie comîprendl pas et cepen tlant elle est trou-
l,leýe à nie pouvoir plus respirer ; elle se lève, elle
va s'approcher d'uîî groupie et questionnier, elle
aulssi, comllme ceuix ij ni arrn 'et ; misi -I Il e lia

plus la force dle. marcher, <le se tenmir debouat c.
tomîbe comlme une maisse après avoir fait quel-
qlues pas.

Elle Ile s'est pas trompée, la 1jiauvre enîfanît,
Mile al biien enîtenîdu :Le vieux sabotier, le père
Cés-aire, a été assassiné!

IV

Moins (l'une demi-heure après, tout Valonnes
t'tait sens dessus dessous.

L'hîorrible nouvelle courait les rues, frapipait
aux portes, jetait l'épouvante dans les nmaisons.

Un gamin qui revenait (le Maîolles avait
trouvé le mualheur-eux sabotier gisant dans un
fossé, lat face ensanglanîtée.

-Oit lui a coupié la tête ce cieux ! disait il.
Ont i'eîî savait pas encore clavîcuta ge, mals

l:Llaiie était dounnée, l'autorité prévenue et, tout
a lheure, ont anu-ait <le plus amîples i-enseigne-
inelîts.

Le mîaire, le gaIrde champêtre et les genis du
pays, sauf quelques femmeîcs qui restèrent pour
coucher, soigner et consoler Thérèse, se rendirent
en niasse sur le lieu du crime.

Jacques Fillot avait fait promptement seller
le cheval dul fermuier chez lequel il servait et
'.eîiit cle par-tir à la reclurche du médecin,
appelé (lants uîî hanmeau voisin. Coûte que coûte,
il le r-amîènerait. Qui sait ?Peut-être restait-il
uîî souflle de vie dans la poitrine (le Césaire.

Mainîtenîant, lk nuit arrive calitie, reposée,
toute- bleu(, et., dans l'atir attiédi, des sphinx vol-
tigent et bourdonnent. Des étoiles étincellent au
ciel, des vers luisants brillent clans l'herbe et,
sous leg rayons de la lune, lit route, les arbres,
les Ileurs endormies senmblent enveloppés d'un
voile d'Opale.

La poésie, le charme de cette lieut-e alanguie
-contrastent singulièremient avec l'exal tatioli des
paysans, qui font de g-rands gestes, parlent très
haut, et efftrouchent les oiseaux dlans leurs nids.

Tout à coup, ils se taisent et s'arrêtent.
L' ,nfant qui conduisait le maire, le 'garde et

toute la troupe, désignait (lu doigt le cadavre
couché danms le fossé.

Un cri d'horreur s'échappa (les poitrines, les
têtes se découvrirent, et devant ce corpli inerte,
couvert (ie boue et (le sang, M.- le nmaire se iet,
en devoir de verbaliser en attendant l'arrivée (le
Jacques et du înàdecin.

S DANGERS DE LA SIMILITUDE

-lmî iîauîqus àt tomus tes devoirs (lc mère, Brigitte. Lais-
lut smtr le trottoir qmuand tii sais quîe lat police eniposinîîcli
S-Ci, tou.IS leiens8 Salis !mcajt


